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CÔTE-D’ARMOR 
 
Anciennement CÔTE-DU-NORD 

 

I. AGONIE (grotte de l’) 

II. Bégard 
IV. L'abbaye Notre-Dame de Bégard est la première fondation cistercienne en Bretagne, établie le 10 septembre ou le 
10 novembre 1130 par quatre moines de l'abbaye de l'Aumône près de Chartres en un lieu appelé Pluscoat ou Purcoat 
ou Pura Silva, au doyenné de Lanvollon. 
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I. CYGNES (grotte des cygnes du château de Pommorio 

II. Tréveneuc 
IV. Le domaine du château du Pommorio comprend un corps de logis construit vers 1770 et agrandi au milieu du XIX

ème
 

siècle, ainsi qu´une ferme construite au cours de la 2ème moitié du XIX
ème

 siècle. La documentation d'archive 
préliminaire atteste également la présence d´un manoir (signalé en ruine par Jean-Baptiste Ogée à la fin du XVIII

ème 

siècle) et d´un colombier daté de l´année 1633 (disparu). 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
I. LOURDES Coat-an-Doc’h (grotte de) 

II. Coat-an-Doc’h 
VI. Réplique de N.-D. de Lourdes 

 
 

(Photo C. CATHELAIN.)  
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I. LOURDES Créhen (grotte de) 

II. Créhen 
VI. Communauté de la Divine Providence. Réplique de N.-D. de Lourdes 
 

 

 
I. LOURDES Plésidy (grotte de) 

II. Plésidy 
VI. Cet oratoire, sur le modèle de la grotte de Massabielle, fut bâti sans doute en 1907-1908, l’abbé Joanno étant 
recteur. 
 

 

 
I. LOURDES Sainte-Anne-du-Houlin (grotte de) 

II. Sainte-Anne-du-Houlin 
VI. Réplique de N.-D. de Lourdes 
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(Photo C. CATHELAIN.) 

 
I. LOURDES Étables (grotte de) 

II. Étables 
VI. Émule de N.-D. de Lourdes. En 1878, Mme Levivier, estivante parisienne, place une statue de Notre-Dame-de-
Lourdes dans une grotte des Godelins. La grotte prend l'appellation de « Grotte de Notre-Dame-de-Lourdes » en 1883 ; 
elle est inaugurée par Oscar Charlemagne Legris et son épouse Victoria en 1897. Cette grotte naturelle, couverte de 
nombreux ex-voto, accueillait un pardon annuel. La dernière cérémonie eut lieu en 1968. Aujourd'hui la grotte est 
abandonnée. L'érosion de la falaise par la mer et les eaux pluviales, ainsi que les éboulements de terrain ont condamné 
la grotte comme d'autres grottes d'Étables. La perte de ferveur religieuse a participé de la déshérence de ce lieu 
hautement symbolique et porteur de sens. 
 

 
 

Ci-dessus et ci-dessous : (photos C. CATHELAIN.)  
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I. LOURDES Lanrodec (grotte de) 

II. Lanrodec 
VI. École privée de Coat an Doc’h. Émule de N.-D. de Lourdes 
 

 
(Photo C. CATHELAIN.)  
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I. LOURDES Pleudihen-sur-Rance (grotte de) 

II. Pleudihen-sur-Rance 
VI. C’est un sanctuaire, situé en bas du Val-Hervelin, dont le nom vient du breton ar-velin, du moulin, qui a valeur d'ex-
voto. Il est en effet aménagé en raison d'un vœu formé à la Libération. Le jeudi 3 août 1944, en raison de l'assassinat 
d'un soldat allemand, l'occupant tue un otage, Mme Pelé-Pansard, et menace de brûler le village. On fait alors le vœu, si 
celui-ci est épargné, d'ériger un sanctuaire à Notre-Dame. Le soir même, on signale au Val quelques soldats américains, 
et le lendemain, à l'aube, le village est libéré. Cinq ans plus tard, on inaugure cette grotte qui devient un lieu de 
pèlerinage. 
VIII. http://fr.topic-topos.com/grotte-notre-dame-de-lourdes-pleudihen-sur-rance 
 

 

 
I. LOURDES Plouër-sur-Rance (grotte de) 

II. Plouër-sur-Rance 
VI. Émule de N.-D. de Lourdes. Vouée à Notre-Dame de la Trinité 
 

 

http://fr.topic-topos.com/grotte-notre-dame-de-lourdes-pleudihen-sur-rance
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I. LOURDES Plouër-sur-Rance -2- 

(grotte de) 
II. Plouër-sur-Rance 
VI. Émule de N.-D. de Lourdes. 

I. MONTREPOS Lézardrieux (grotte de) 

II. Lézardrieux 
VI. Réplique de Notre-Dame de Lourdes 
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I. ROCHEREUIL (grotte de) 

II. Sévignac 
IV. La grotte de Rochereuil fut construite sur la demande de la propriétaire du domaine de Rochereuil, en signe de 
reconnaissance après la guérison de son fils. Placée sur un point culminant de la commune, elle est une réplique de la 
grotte de Lourdes dans laquelle on y a installé une statue de la Vierge. 
Très fréquentée, la grotte donne lieu chaque année au pardon de Notre-Dame de Rochereuil, le 15 août. 
VIII. http://fr.topic-topos.com/grotte-sevignac 
 

 

 
I. SAINTE-ANNE (grotte) 

II. Bégard 
 

  

http://fr.topic-topos.com/grotte-sevignac
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I. TREGASTEL (troglodytisme à) 

II. Trégastel 
IV. Le sol est principalement composé de granite rose à gros grain avec une inclusion de roches basiques de type 
gabbro au niveau de la baie Sainte-Anne. Des habitations troglodytiques se sont nichées aux creux d’étonnants rochers, 
la plupart au XIX

ème
 siècle. Ces habitats rustiques s'appuient sur une configuration naturelle géologique, sorte de grotte 

naturelle, dont les ouvertures ont pu être fermées par des murs maçonnées en moellons de granite, avec d'autres 
ouvertures naturelles conservées pour le conduit de cheminée ou pour servir de porte et de fenêtres, avec des 
aménagements légers. 
L'abri ou maison « troglodyte » de Zantig, dans l’Ile-aux-Lapins, s'appuie sur et sous un chaos granitique ; il est réalisé 
avec 3 murs, constitué de moellons de granite, de briques et de parpaings en ciment, maçonnés, avec une seule 
ouverture (fenêtre) et une porte d'entrée (huisseries en bois). Le coffrage pour le toit est en ciment. La couverture et la 
toiture sont formées par le bloc de rocher. L'ensemble occupait une surface de 12m

2
, située sur la face sud du rocher. 

L'abri de Zantig en sol battu comportait comme mobilier : deux bancs, une table, un lit, un fourneau à 3 pieds. 
« Zantig », en réalité Alexandre Marie Lefebvre (1893-1968) était un marginal qui devint une « figure » locale. Il vivait de 
la pêche à pied et en bateau. 
VIII. http://patrimoine.region-bretagne.fr/sdx/sribzh/main.xsp?execute=show_document&id=MERIMEEIA22007370 
 

 
 

L'aménagement d'un habitat sous l'allée couverte de Kergantuil au début du XXème siècle. 
 

 
 

Rocher dit : « la Tête de Mort ».  

http://patrimoine.region-bretagne.fr/sdx/sribzh/main.xsp?execute=show_document&id=MERIMEEIA22007370
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Vue générale de l'intérieur de la maison sous 
le rocher du Sauveur, au début XXème siècle. 

La ferme dite des Grands Rochers : 
l'étable et le poulailler. 

Habitat troglodyte sous un 
chaos granitique au-dessus de 
la plage Ste-Anne, au début du 
XXème siècle. 

La maison de Zantig et ses amis marins : 
remarquer les casiers de pêche, la civière 
à goémons. 
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1-Le Sauveur du Monde, ou le Père Éternel. 
2-Rocher du Père Éternel. La cour de l’Ermite qui habite sous les blocs. 
3-Le mur maçonné de la maison troglodyte sous le rocher du Sauveur. 

 
 
 

COTES-DU-NORD 
 
Voir COTES-D’ARMOR  

 


